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ET PENDANT CE TEMPS
         SIGMUND FREUDONNE
de et avec Trinidad mise en scène Gil Galliot

après
« Et pendant ce temps Simone Veille ! »
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Et pendant ce temps Sigmund Freudonne
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En 2012, suite à l’affaire Strauss Kahn, j’ai créé “Et pendant ce temps Simone veille”, qui 
raconte l’histoire de la condition féminine en France depuis les années 1950 à nos jours, à 
travers quatre lignées de femmes sur quatre générations.

Ce spectacle constituait pour moi un devoir de mémoire pour rappeler d’où l’on vient afi n 
d’éviter d’y retourner. Un jour un ami m’a glissé à l’oreille : « Tu devrais faire la même chose 
pour les hommes ! ».

D’emblée l’idée m’a séduite. Mon idée du féminisme a toujours été d’avancer ensemble, 
hommes et femmes main dans la main. Mais autant quand vous mettez trois femmes sur un 
banc pendant une heure, elles se racontent leur vie, autant des hommes réunis sur un banc 
pendant une vie se racontent à peine une heure !

J’ai donc voulu, dans une tonalité humoristique et musicale, tenter de percer le silence des 
hommes et leurs diffi cultés à être homme à travers l’histoire, en entrant dans l’univers mas-
culin en accompagnant quatre lignées d’hommes sur plusieurs générations, avec en fi l rouge 
le personnage de Miss Freud, conteuse de cette évolution de la condition masculine et point 
de jonction entre les différents personnages masculins.
             Trinidad
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Extraits de presse

Le propos est sans ambages et va droit au but. Trinidad appelle un chat un chat et elle se 
penche sans fi let sur un sujet qui lui tient à cœur : les hommes, ceux évoqués par la chanson 
de Barbara dès l’entrée en scène. D’emblée, tous les archétypes de la gent masculine sont 
là, le vocabulaire est cru et le discours ne ménage personne. L’on craint la banalité, les idées 
reçues, mais très vite l’on est emporté dans un propos virevoltant et beaucoup plus subtil 
qu’il n’y parait.
Dans une mise en scène de Gil Galliot, quatre comédiens illustrent les différentes scènes, ne 
ménageant par leurs effets en théâtre, danse, chant, mimiques… Ils sont tout simplement 
hilarants et se prêtent avec fi nesse et humour aux différents rôles qui leur sont attribués par 
une « Miss Freud » qui ne leur rate rien !
Adroitement, la scène remonte le temps, et c’est l’occasion de prendre conscience des men-
talités qui sous-tendent les rapports hommes/femmes depuis des décennies, des contextes 
et des évolutions. Tout ceci avec beaucoup d’humour et de connivence avec le public. Ce 
dernier ne boude pas son plaisir et réserve un triomphe à la petite troupe.
Magcentre

La pièce nous fait découvrir autour de Trinidad, dans la peau d’une Miss Freud pétillante, des 
interprètes au diapason. A savoir … Sébastien Fouillade (Hugo, Aristide, et Hubert), Patrick 
Mazet (Renaud, Renan et René), Clément Vieu (Charles-Antoine, Carlo et Jacques), et le plus 
jeune de l’équipe Marin Langlois, formidable en Kevin, Paul et Jean-Paul.
La mise en scène, que l’on doit à Gil Galliot, est inventive et d’une fi nesse extrême. 
Loin de faire de la paraphrase, passant d’une époque à l’autre dans des mouvements fl uides 
au sein de scènes s’enchaînant avec virtuosité, ne perdant jamais ainsi le spectateur dans 
ces expositions de temporalités différentes, celui-ci accompagne le travail de tous dans une 
modestie et une fl amboyante approche du texte.
Voilà un spectacle théâtral et musical de toute première importance. Et si beau à voir, tant 
les costumes de Chouchane Abello-Tcherpachian, les décors de Sophie Jacob, la chorégra-
phie de Johan Nus accompagnant la musique originale de Pascal Lafa, et les lumières de Gil 
Galliot en personne, sont à la hauteur de ce projet artistique au fi nal citoyen et salutaire.
Destimed


